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Bonjour à tous 
 
Suite à  notre dernière assemblée générale dans le Can-
tal à Murat (15), j’ai accepté de prendre la place de pré-
sident de notre délégation auvergnate. 
Ce n’est point un titre que j’ai accepté, mais une tâche ô 
combien importante, avec toutes les responsabilités qui 
y incombent ! 
Notre délégation se porte actuellement bien, grâce :  

�� à nos salariés qui font leur travail avec passion 
et sérieux,  
�� à tous les bénévoles qui, en y consacrant beau-
coup de temps, font vivre localement notre associa-
tion au travers des nombreuses animations propo-
sées, 
�� à vous, adhérents, qui nous faites confiance et 
nous permettent, vu votre nombre sans cesse crois-
sant (environ 1600 à ce jour !), de « peser » en 
terme de représentativité auprès des élus ou collec-
tivités locales, départementales et régionales, 
�� à tous les administrateurs qui, eux aussi, ne 
comptent pas leur temps de bénévolat. 

Merci à vous tous ! 
J’adresse un merci tout spécial à François Guélin pour 
tout le travail effectué ces dernières années en tant que 
président (heureusement, François reste impliqué à nos 
côtés !).  
 
Nous allons rassembler toutes nos énergies pour que ce 
diagnostic de bonne santé perdure ! 
Trois « petits » nouveaux nous ont rejoints en tant 
qu’administrateurs : Sophie Champomier du Puy-de-
Dôme, Anne Launois du Cantal et Christophe Tomati de 
la Haute-Loire : bienvenue à eux ! (l’an prochain, nous 
attendons un élu de l’Allier !). 
 
Trois « anciens » ont désiré se retirer : Jean-Claude Au-
clair, Jean Fontenille et Pierre Caffy : je les remercie 
pour tout le temps consacré à la vie de notre délégation. 
D’importants dossiers nous attendent : j’ai confiance en 
notre équipe de salariés pour les mener « positivement » 
à terme.

 

Le bon fonctionnement et la reconnaissance de notre 
délégation (la plus grosse de France) dépend de l’im-
plication de tous, chacun à son niveau : salariés, admi-
nistrateurs, et vous, bénévoles et adhérents : alors tous 
ensemble, continuons à porter haut les valeurs de la 
LPO ! 
 
Bernard RAYNAUD 
Président de la LPO Auvergne 

EDITORIAL 
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Cet appel accompagnait une pétition diffusée le mois dernier 
par Réserves Naturelles de France. Nous n’avons pas pu l’in-
clure dans le LPO infos car sa date limite était avant la publi-
cation de ce numéro. Mais nous vous informons de son conte-
nu. 
�
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Considérant que la mission "accueil, animation et sensibilisa-
tion des publics ; création de supports de communication et de 
pédagogie" est un des piliers structurants des RN, et constitue un 
corollaire de la mission fondamentale de protection et de gestion 
d’un patrimoine naturel remarquable, un effort permanent d’édu-
cation à l’environnement est indispensable pour faire recon-
naître aux populations les bienfaits et l’intérêt des aires proté-
gées. Considérant que les réserves naturelles ont déjà prouvé 
leurs compétences en la matière avec des actions conduites depuis 
de nombreuses années en direction de toutes les catégories de 
populations. Parmi celles-ci, le travail réalisé auprès des scolai-
res s’avère particulièrement judicieux : il ancre la nécessité de la 
protection de la nature dans les mentalités des générations futu-
res ; de nombreuses réserves naturelles sont des partenaires offi-
ciels de l’Education Nationale pour la mise en œuvre des pro-
grammes. 

Considérant que les compétences spécifiques professionnelles 
sont régulièrement sollicitées au sein des équipes sur le terrain, 
mais également à tous les niveaux de l’organisation institution-
nelle et associative, au même titre que celles des autres réseaux 
d’éducation à l’environnement,  pour relayer des politiques pu-
bliques en matière de communication et de sensibilisation des 
publics. Rappelant que le Grenelle a clairement exprimé dans le 
rapport du « Groupe de travail Interministériel Education au Déve-
loppement Durable [rapport rendu le 29 Janvier 2008]» que les 
associations, collectivités et établissements publics partenaires, 
pôles ressources, – entre autres gestionnaires de réserves naturelles 
– doivent soutenir la sphère éducative dans son rôle d’éduca-
tion au « Socle commun des connaissances et compétences ». 
Déplorant que le ministère en charge de la Protection de la nature 
ne considère pas l'accueil et la sensibilisation du public comme 
une mission fondamentale du réseau des RN, et par conséquent 
n'apportera à l'avenir aucun soutien aux demandes de finance-
ment formulées par les gestionnaires pour accomplir cette 
mission, Les membres du réseau RNF ainsi que l’ensemble des 
partenaires publics ou privés signataires de cet appel se mobi-
lisent pour soutenir le rôle essentiel que peuvent jouer les ré-
serves naturelles dans l’acte éducatif en faveur de la conserva-
tion de la biodiversité. Ils demandent à ce que le Ministère en 
charge de la protection de la nature reconnaisse cette mission 
de gestion des réserves naturelles comme prioritaire, et qu'il en 
assure par conséquent le financement nécessaire. 
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CONSIDÉRANT QUE la diversité et la richesse de leur patrimoine 
naturel, leur présence et leur organisation en réseau sur l'ensemble 
du territoire national, la présence d'équipes professionnelles sur le 
terrain, confèrent aux réserves naturelles un rôle indiscutable vis-
à-vis du monde de la recherche, CONSIDÉRANT QUE les réserves 
naturelles constituent autant de sites de références en matière de 
connaissance et de gestion de la biodiversité et de la géodiversité, 
et constituent de ce fait de véritables laboratoires de terrain, des 
lieux d’expérimentation, d’inventaires et de suivi scientifiques, 
CONSIDÉRANT QUE cette dimension implique une meilleure recon-
naissance des missions auxquelles elles peuvent contribuer en 
matière de recherche, CONSIDÉRANT QUE le maillage territorial, en 
métropole et en outre-mer, assuré par les réserves naturelles se 
traduit par l'existence d'un réseau de plus de 300 réserves naturel-
les sur lesquelles sont élaborés et mis en œuvre des protocoles 
communs de suivi à long terme de la biodiversité, ESTIMANT QUE 
ce réseau, suffisamment organisé et compétent, a acquis la capaci-
té de collecte et d'analyse des informations scientifiques dans les 
différents domaines de la flore, de la faune et des habitats naturels, 
et du patrimoine géologique, permettant ainsi de compléter la 
connaissance scientifique de notre patrimoine naturel, et de contri-
buer à l'évaluation des impacts des changements globaux, dans le 
cadre de protocoles validés par le Muséum national d'histoire natu-
relle et d’autres instances nationales, DÉPLORANT QUE le Ministère 
en charge de la Protection de la Nature ne souhaite plus soutenir 
financièrement les gestionnaires de réserves naturelles nationales 
dans leur mission de participation à la recherche, Les membres de 
la communauté scientifique : chercheurs, universitaires, scientifi-
ques, naturalistes… signataires de cet appel national, RAPPELLENT 
QUE la connaissance scientifique des espèces et des écosystèmes, 
ainsi que du patrimoine géologique est indispensable à l'identifica-
tion d'objectifs et de modalités de gestion cohérents, SE MOBILI-
SENT pour soutenir le rôle essentiel que peuvent jouer les réserves 
naturelles comme support à des activités et des programmes de 
recherche fondamentale et appliquée à la gestion conservatoire de 
la biodiversité et de la géodiversité. DEMANDENT à ce que le Mi-
nistère en charge de la Protection de la Nature reconnaisse cette 
mission des gestionnaires de réserves naturelles comme prioritaire 
et qu’il en assure par conséquent le financement nécessaire. 
 
 
 
 
 

Alex Clamens 

 
 

 
 

Nous avons besoin de votre soutien financier 
car comme chaque année, la LPO Auvergne ré-
alise des actions sur ses fonds propres pour gar-
der son autonomie et faire face à la réduction des 
financements publics. 
 
Cette année nous avons pour objectif  : 
 

 - d’aider à la dynamique des groupes locaux 
 

 - de continuer la protection des espèces sen-
sibles comme le Busard, le Milan … 
 

 - de développer le réseau « Hirondelles » 
 

 - et d’assurer la défense des oiseaux devant 
les tribunaux 

 
Nous nous permettons d’indiquer que 66% de 

vos dons sont déductibles de vos impôts. Début 
2009, nous ferons parvenir un reçu fiscal aux 
contributeurs.  
 
N’hésitez pas à nous retourner le petit bulletin 

« Appel à dons » joint à ce numéro. 
 

Merci de votre confiance 
     Bernard Raynaud  
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Une interview  
                 de Christian Bouchardy 

On ne présente plus Christian Bouchar-
dy spécialiste de la faune sauvage et de 
l’environnement. Il nous livre en quel-
ques lignes les évolutions qu’il a vécues 
depuis ses débuts, mais également ce qui 
l’a poussé à écrire un premier roman. 
 
Quels sont les changements que tu as pu 
constater au niveau des associations de 
protection de l’environnement depuis 
les années 70 ? Quelle a été leur évolu-
tion ?  
Au début des années 70, au moment de la 
création du COA, devenu LPO nous étions 
très peu d’adhérents, quelques dizaines, 
mais c’était passionnant. Il faut bien ima-
giner qu’à cette époque tout était nouveau 
et nous étions des jeunes ornithologues 
amateurs tout neufs. Je me souviens par 
exemple des débuts du premier ATLAS 
des oiseaux d’Auvergne : la moindre dé-
couverte était une nouveauté car nous 
partions de zéro. La simple observation 
d’une mésange charbonnière ou d’un 
rouge-gorge méritait d’être signalée car 
nos cartes étaient vides. Il en était de 
même pour la découverte des sites dans 
lesquels nous allions en groupe d’amis 
durant les week-ends. Quel bonheur et 
quel merveilleux souvenir lorsque nous 
avons « coché » notre premier pic noir à 
Tronçais, le faucon pèlerin dans les gorges 
de l’Allier, le merle de roche au puy Mary 
ou le bihoreau au Bec-de-Dore. A cette 
époque nous avons tissé des liens de frater-
nité naturaliste qui durent toujours près de 
40 ans plus tard. 
En revanche les débuts du militantisme 
pour la protection de la nature étaient très 
difficiles car nous étions esseulés, 

Espaces naturels et faune du Grand-
Clermont de C. Bouchardy. Edition Catiche 
production. 
 

Ce guide (format de poche) est présenté en deux 
parties. La première est consacrée aux cinquante lieux 
remarquables mais parfois méconnus de la grande 
agglomération clermontoise tels que les sites de Mau-
zun ou encore les marais de St- Beauzire et de Lam-
bre. Le territoire observé représente 107 communes du département du 
Puy-de-Dôme autour de Clermont-Ferrand. Chacun des sites est décrit 
en quelques lignes agrémentées de photos. La deuxième partie s’attache 
à présenter les oiseaux, mammifères, batraciens et reptiles vivant dans le 
Grand-Clermont, soit environ 300 espèces. Il a été écrit en collaboration 
avec la LPO Auvergne et le Conservatoire des Espaces et Paysages 
d’Auvergne. 

de tous, tout en étant fiables sur le plan 
scientifique. C’est la raison pour laquelle, 
entre autres, nous avons souvent collaboré 
avec la LPO. Par exemple dans le dernier 
livre sur les espaces naturels et la faune du 
Grand-Clermont. Il en est de même pour 
les émissions de télévision pour lesquelles 
je n’hésite pas à faire appel aux amis orni-
thologues pour vérifier mes sources ou 
pour les inviter sur le plateau. 
Pour la première fois de ta carrière tu 
as écrit un livre : « le fugitif de la Saint-
Jean » pourquoi avoir éprouvé le besoin 
de publier un roman ? 
Si j’ai écrit le fugitif de la Saint-Jean 
(Editions De Borée) c’est précisément 
pour montrer que les amoureux de la na-
ture ne sont pas des misanthropes qui 
fuient l’homme, bien au contraire. Dans 
les livres documentaires il est impossible 
de donner son sentiment personnel et d’a-
border les questions de fond. Grâce au 
« fugitif » j’ai pu approfondir la relation 
entre l’homme et la nature et je me suis 
régalé à décrire les sites les plus sauvages 
de notre magnifique région, dans lesquels 
se réfugie le héros. Pour certains personna-
ges c’est une véritable quête qui va les 
transformer en les plongeant dans cet uni-
vers naturel qu’ils avaient jusqu’alors 
ignoré. 
 
Comment la passion reste-elle intacte 
après tant d’années ? 
Je suis persuadé que l’enrichissement per-
sonnel que l’on retire de la fréquentation 
des milieux naturels et de la faune sauvage 
est une des manières de s’épanouir et en 
conséquence d’être mieux et plus utile aux 
autres. J’ai toujours considéré que les natu-
ralistes sont dans le camp de l’humanisme 
et du respect de la vie contre les cyniques 
et les barbares qui détruisent indifférem-
ment la vie sauvage et leurs semblables.   

Propos recueillis par Jean Fontenille 

peu influents et largement rejetés par les 
instances diverses. 
Si un jeune de la LPO lit ces lignes il aura 
certainement du mal à croire qu’à nos 
débuts les rapaces n’étaient pas encore 
protégés et figuraient sur la liste des nuisi-
bles. L’extraction des granulats dans le lit 
même de l’Allier était « monnaie » cou-
rante et les mots « réserve naturelle » en-
core inconnus des cartes auvergnates Au-
jourd’hui, les associations sont heureuse-
ment beaucoup plus puissantes et elles se 
sont professionnalisées, devenant de 
véritables interlocuteurs capables d’ap-
porter des éléments scientifiques à l’en-
semble des partenaires responsables de la 
gestion du territoire. 
Le recrutement de nouveaux et nombreux 
adhérents a permis de toucher un grand 
nombre de personnes ; ce sont tous ces 
jeunes, dont la passion et les compétences 
m’épatent, qui deviennent les cadres indis-
pensables à une protection de la nature 
concrète qui a désormais des réseaux dans 
tous les domaines, y compris dans certai-
nes administrations et collectivités ou le 
mot naturaliste  était diversement apprécié.  
 
Tu te définis volontiers comme un vul-
garisateur de la faune et de la flore. 
Peux-tu nous expliquer ce que tu en-
tends par là ? 
Le rôle des gens comme moi, dont l’activi-
té se situe aux confins du militantisme, de 
la science, de la communication et de l’i-
mage, consiste à servir de passeur entre les 
spécialistes et le grand public au sens no-
ble du terme. Quand nous avons créé Cati-
che Productions avec Yves Boulade et 
Noël Gouilloux notre idée était de réaliser 
des films et des livres qui soient à la portée 

 Pour sa sixième édition, le Festival du livre nature et environnement en Brenne s’est tenu au BLANC 
(Indre) du 1er au 4 mai 2008. Le jury a décerné à l’unanimité le prix du meilleur roman à Christian Bouchar-
dy pour son livre le fugitif de la Saint-Jean paru aux éditions De Borée. Choisi parmi les titres de plusieurs 
grandes maisons d’éditions, le fugitif de la Saint-Jean confirme le succès remporté auprès des lecteurs en 
obtenant sa première récompense dans un festival d’envergure nationale réputé pour son exigence de qualité 
et pour son combat en faveur du livre et de la littérature. 

Le fugitif de la Saint-Jean de C. Bouchardy.  
Editions De Borée 

 

Sur le point d'être arrêté par la police d’un gouvernement fasciste qui 
vient de prendre le pouvoir en France, un naturaliste - réputé - doit 
prendre la fuite afin d'échapper à la prison. Il se réfugie tout d’abord 
dans le département de la Creuse où il possède une maison de campa-
gne. Son périple durera plusieurs mois à travers une grande partie de 
l’Auvergne. Ce récit met en exergue les mille et une ruses qu’il mettra 
en application – dans une nature parfois rude mais qu’il connaît à la 
perfection - afin de tenir en échec ses poursuivants. Il est aussi un 
message d’espoir en l’homme et il montre tout ce que la nature peut 
lui apporter. Il est à noter que ce premier ouvrage, vient d’obtenir le 
prix du meilleur roman au festival du livre nature de Brenne dans 
l’Indre. 

 Un prix littéraire national pour le roman de Christ ian Bouchardy  
au concours « Chapitre Nature 2008 » 



 LPO Infos Auvergne  
 

N° 63 JUILLET - 2008  

 
Page 4 

- Courant mai, de nombreu-
ses observations de faucon 
kobez ont été réalisées en 
Auvergne, notamment sur 
les zones humides de la 
planèze de Saint-Flour (15).  
- Le 12/05/2008, belle observation à Lascols (15) d’un 
crabier chevelu* par Gaston Chassagnard.  
- observation, par Jean-Claude Lablanquie, d’un 
groupe de quatre Ouettes d'Egypte en train de manger 
dans une prairie. (Homologation CHR en cours) 
- Le 09/02/2008, sur les gravières de Bellerive (63 - 
Pérignat-sur-Allier) : confirmation, par Thibault Bru-
gerolles, de la présence de la Corneille mantelée déjà 
évoquée dans le dernier coin des branchés. 
(Homologation CHR en cours) 
- Le 28/02/2008, à l’étang de Chancelade (Charensat - 
63) superbe observation d’un mâle de Garrot à œil 
d'or par Cédric Aucouturier.  
- Le 15/01/2008, un canard colvert (ou col blanc ?) 
albinos observé par Jean-Pierre Dulphy à Joze (63) (« 
chez Boulanger »).  
-Le 15/03/2008, belle observation de 3 sizerins flam-
més* (2 mâles et 1 femelle) se nourrissant de graines 
de mélèze vers le col de la Nugère (63) par Bernard 
Roche.  
-  Le 18/03/2008, sur la RNVA, un tadorne casarca* 
est observé vers les écherolles (la ferté Hauterive - 03) 
par Jean-Christophe Sautour. 
 - La 26/03/2008, superbe et rare observation pour le 
Cantal d’une avocette élégante*, ainsi qu’une échasse 
blanche sur la narse de Pierrefite (va-t-elle à nouveau 
y nicher comme en 1998 et 1999 ?) (Talizat – 15) par 
Patrick Mur et Vincent Dhuicque.  
- Le 26/03/2008, une gorge-bleu à miroir blanc* vue 
au détour d'un virage sur une petite route de campa-
gne bordée de haies, près de Paulaguet (43) par Rémy 
Desécures (observation rarissime pour le département 
: une seule donnée en 1981 !).  
- Le 29/03/2008, à Auteroche (Le Monteil, nord ouest 
Cantal), belle observation d’un aigle royal* (1ère ou 
2ème année) par G.Bouvard. 
 - Le 30/03/2008, gare de Sarliève-Cournon (63), un 
Cochevis huppé* chanteur est repéré sur un terrain 
vague au sud de la voie ferrée par Thibault Brugerolle 
- Le 17/04/2008, à Châtel-de-Neuvre, pas moins de 17 
pipits rousselines repérés par François Guélin, ainsi 
qu’une « rare » bouscarle de Cetti très bavarde.  
 

Bernard Raynaud 

Quelques magnifiques observations (celles suivies 
d’un* sont soumises au comité régional d’homolo-
gation) ! 
-  Le 25/03/2008, sur la Narse de Lascols (Cussac – 
15), observation d’un mâle adulte de Busard pâle* au 
dortoir parmi une quinzaine de St Martin, par Damien 
et Petra Cohez, Marc Tourette, Florent Gailleton, Ca-
rol Wright, Dimitri De Boissieu et Charlotte (à noter 
aussi la présence d’un Faucon émerillon.) : c’est une 
première pour le Cantal !  
- Le 25/03/2008, une jeune Buse pattue* a été obser-
vée entre Beynac et Ussel (15), au bord de la D34, au 
lieu-dit "Cap de Bedel" par Damien et Petra Cohez, 
Marc Tourette, Florent Gailleton, Carol Wright, Dimi-
tri De Boissieu et Charlotte : c’est également une pre-
mière pour le Cantal !  
- « Découverte » l’an dernier pour la première fois 
dans la Chaîne des Puys par Gaston Chassagnard, une 
chouette chevêchette (mâle) avait fait la une de notre 
rubrique ! Après l’arrivée d’une femelle en octobre et 
un grand silence hivernal le couple de chevêchette a 
niché avec succès ce printemps et élevé deux jeunes.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

- Le 02/04/2008, vers Randan (63), observation fur-
tive mais certaine d'un Elanion blanc* par François 
Bosquet. 
- Le 06/04/2008, aux gravières de Bellerive (Pérignat-
sur-Allier, 63), très rare observation d’une Macreuse 
noire* mâle adulte par Thibault Brugerolle.  
- Le 17/04/2008, à Châtel-de-Neuvre (03), observa-
tion par François Guélin d’un Busard pâle* mâle 
adulte.  
- Le 15/04/2008, rarissime observation d’un gobe 
mouche à collier* mâle (et peut être sa femelle* ?) à 
Quinssaines (03) par Annette Faurie.  
- Le 25/04/2008, observations « décalées » de Sté-
phane Vidal, Vincent Dhuicque et Patrick Mur d’une 
barge rousse* à la narse de Pierrefite (15).  
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Le Grand Tétras toujours menacé dans les Vosges  

Le groupe Grand Tétras France signale les conséquences sur cette espèce en forte régression en France, d'un pôle de ferme éolienne sur les crêtes Vosgiennes. L’aménagement prévu de 6 machines est situé dans une zone fréquentée par cette espèce dont la population est passée dans ce mas-sif de 500 en 1972 à 100 aujourd’hui. Ces aménagements remettraient en cause le travail de protection local de l’es-pèce qui a permis d’enrayer son déclin.  

 

Pesticides : le vin est loin d’être épargné (Actu-

environnement.com) 

Une étude menée par le Pesticide Action Network 

Europe a porté sur l'analyse de 40 bouteilles de vin 

rouge produits en 2002 en provenance de France, 

d'Autriche, d'Allemagne, d'Italie, du Portugal, 

d'Afrique du sud, d'Australie et du Chili. 34 vins 

étaient issus de l'agriculture conventionnelle, et 6 de 

l'agriculture biologique. Les résultats de la campa-

gne d'analyses montrent que l'ensemble des vins 

conventionnels étaient contaminés par des résidus 

d'en moyenne 4 pesticides différents, les plus conta-

minés en contenant jusqu'à 10. L’étude établie natu-

rellement que les vins biologiques analysés ne ren-

ferment quant à eux pas de résidus de pesticides à 

l'exception d'un seul échantillon dans lequel a été 

trouvé un résidu en quantités dite faible. 

Tir  sur  un car  : le chasseur  avait manqué une palombe 
Un chasseur âgé de 19 ans a reconnu avoir tiré in-volontairement sur un car, blessant légèrement un passager, en chassant la palombe le long de l'auto-route A71 près de Riom (Puy-de-Dôme). Il a tiré en direction d'une palombe qu'il a manquée. La balle de 9 mm a alors perforé la vitre latérale d'un car transportant des enfants originaires de l'Allier qui rentraient d'un tournoi de football. Le projectile a frappé à une épaule l'un des accompagnateurs, qui s'en est tiré avec un important hématome. 

 

Hirondelle et ballon rond 

L'Afrique du Sud prépare activement « sa » 

prochaine coupe du monde de football qui se 

déroulera en 2010 ; événement majeur que tout 

un pays attend depuis la fin de l'apartheid.  

Afin de recevoir les différentes délégations, la 

ville de Durban projetait la construction d'un 

nouvel aéroport dont l’emprise risquait de re-

couvrir une vaste roselière dortoir de quelques 

5 millions d’hirondelles rustiques. Il s’agit 

d’une population qui représente plus de 8 % 

des hirondelles qui nichent en Europe ! A près 

plusieurs mois de pression internationale, d'ex-

plications et enfin de négociations, les autorités 

sud-africaines ont modifié, et revu leur projet à 

la baisse et ont même permis l'installation d'un 

radar capable de détecter  les vols compacts de 

ces formidables oiseaux migrateurs. Les 

contrôleurs aériens pourront ainsi avancer ou 

retarder le décollage et l’atterrissage afin de 

laisser passer des hirondelles. Ce résultat est 

vraiment réjouissant » jubile Neil Smith, res-

ponsable de la conservation auprès de BirdLife 

Afrique du Sud. « Sans l’engagement interna-

tional de milliers de protecteurs des oiseaux, 

les hirondelles auraient sans nul doute été 

condamnées ». 

Le septième continent. 
Sur toute la planète, l’être humain s’ingénie à conquérir  
de nouveaux espaces gagnés sur la mer. Il est pourtant 
un territoire qu’il se passera bien de conquérir tant il 
doit hanter ses nuits.  Ce territoire – ou plus exactement 
ce « dépotoir » – flotte tel un radeau, dans le plus vaste 
océan de la planète. La bien nommée « Grande Plaque 
de déchets du Pacifique » ou plus poétiquement « le 
Septième Continent » s’assemble jour après jour entre 
les îles Hawaï et l'Amérique du Nord, sans aucune as-
sistance de la part de l’homme mais à partir de millions 
de tonnes de déchets essentiellement plastique. Ses 
détritus emportés par les courants océaniques, tournent 
dans le sens des aiguilles d’une montre en formant une 
spirale gigantesque. Ils finissent par s’accumuler dans 
une « région» de l’océan pour ne plus pouvoir s’en 
échapper, formant une plate forme de plusieurs milliers 
de kilomètres carrés qui peut atteindre – à certains en-
droits – près de 30 mètres d’épaisseur ! Outre un aspect 
visuel déplorable, ces ordures menacent la chaîne ali-
mentaire car les plastiques ne sont pas biodégradables 
(leur durée de vie moyenne est de l’ordre de 500 ans). 
Au fil des années, ils se dégradent doucement – sans 
que leur structure moléculaire ne change - pour ne plus 
composer que des particules que peut facilement ingur-
giter la faune marine.   

Chronique réalisée par Alex Clamens et Jean Fontenille 
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�� ette fête a été organisée par le groupe Cantal de la 
LPO Auvergne en partenariat avec la ville d’Auril-

lac avec le soutien du Conseil Général, de la Communauté 
d’Agglomération du Bassin d’Aurillac, la DIREN. Elle  
avait pour objectifs, outre la découverte des activités de la 
LPO en faveur des oiseaux, la sensibilisation des publics, 
adultes et jeunes, à la protection des espèces et des milieux, 
le développement de partenariats entre les structures de pro-
tection et d’éducation à l’environnement du département du 
Cantal (FRANE, CPIE, La Plantelière, CEPA, EVPN …), la 
découverte d’artistes et artisans régionaux qui travaillent sur 
le thème de l’oiseau et de la nature. 

 
Cette année la fête avait été annoncée dès décembre 

2007 avec le lancement d’un concours photos. L’exposition 
des photos dans un lieu culturel a été très fréquentée. Le 
programme de la journée du samedi, nouveauté 2008 aussi, 
a donné un nouvel élan et a permis de constater qu’il exis-
tait un public désireux de découvrir des films naturalistes. 
La venue d’un réalisateur a été très appréciée par les specta-
teurs à la recherche d’informations. 

 
Malgré une météo capricieuse, dès le dimanche matin, 

de très nombreux visiteurs  étaient sur le site. Les nombreux 
stands proposés au public ont connu une forte fréquentation 
et les quarante bénévoles de l’association étaient sollicités 
en permanence pour apporter des informations sur les espè-
ces présentes dans le département, le travail effectué par le 
centre de soins et échanger sur la protection de la nature en 
général.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le stand « découverte des rapaces » a été très visité et 
les jeux inter-actifs sur les rapaces d’Auvergne que nous 
avions fabriqués pour l’occasion ont connu un franc succès. 
L’atelier pour les enfants leur a permis de découvrir avec 
passion le monde des oiseaux sous un aspect ludique grâce 
aux nombreuses activités proposées. 

 
L’atelier construction de nichoirs a été très apprécié des 

enfants qui construisaient et repartaient avec un nichoir et 
une fiche de conseils pratiques. 

 
Les animateurs du 

stand « refuges, jardins 
d’oiseaux » apportaient 
toutes les informations 
nécessaires à la création 
d’un refuge et invitaient 
ensuite les visiteurs à se 
rendre aux jardins de l’A-
CART où l’animatrice des 
lieux expliquait ses mé-
thodes de cultures. Le 
public s’est aussi longue-
ment attardé pour admirer 
les sculptures de M René 
Delrieu d’Ally qui étaient 
exposées le long du par-
cours. La chorale, qui 
regroupait 80 enfants, et 
les créations artistiques 
des enfants d’écoles du 
Cantal ont manifestement 
permis à leur famille de 
venir découvrir notre fête.  

 
Les forums échange – discussion :  

- « Prise en compte de l’avifaune dans la gestion 
forestière » présenté par Thomas Darnis de l’ONF. 

- « Haies, arbres têtards, vergers…espaces de vie » 
présenté par Sylvie Monier de la Mission Haies d’Au-
vergne.  

-  « Les oiseaux en ville » présenté par Patrick Mur 
de la LPO Auvergne. 
furent eux aussi très appréciés par le public toujours à la 

recherche d’informations. 
 
La bonne participation au concours photos, la bonne 

fréquentation des séances des films ornithologiques et d’une 
manière générale l’augmentation et la satisfaction du public 
font que cette deuxième édition est très satisfaisante pour 
tous. Il nous reste à réfléchir aux années à venir et trouver la 
formule qui permettra d’en faire un événement régional. 
Merci aux bénévoles du Cantal pour leur implication et à 
Nelly, Lydie et Rémy qui sont venus nous donner un sé-
rieux coup de main. 

Jean-Yves Delagrée 

���������	�
�������
�������������	����������������� ����������������� �

La fête  
en quelques chiffres: 

 
- 30 personnes ont participé 
aux 2 balades organisées le 
samedi matin. 
- 150 personnes aux projec-
tions de films au centre des 
Congrès. 
- 80 personnes lors de l'inau-
guration. 
- 1200 personnes le dimanche 
sont venues découvrir le site 
de la promenade de Bocholt. 
- Soit un total minimum de 1 
400 personnes sur les 2 jours 
Il faut ajouter les 34 partici-
pants au concours de photo-
graphie (90 photos exposées), 
ainsi que les 320 personnes 
qui ont voté pour le prix du 
public (plus de 1 000 visiteurs 
à l'expo). 
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Convention LPO EDF 
 

�� e jeudi 12 juin 2008, la direction d’ERDF Grand 
Velay, représentée par son directeur Mr Pascal 

KLEFFERT et la LPO Auvergne, représentée par son 
président Mr Bernard RAYNAUD, ont signé à 
BORNE (43), en présence de Mme le maire de la 
commune, une nouvelle convention dont la finalité est 
la neutralisation des lignes électriques dangereuses 
pour l’avifaune dans les gorges du Haut-Allier (Zone 
de protection spéciale au titre de la Directive Oiseaux 
connue pour la grande diversité en rapaces rares au 
niveau européen). Cette collaboration entre nos deux 
structures pour limiter les impacts du réseau électri-
que sur l’avifaune date dans ce département de 1993, 
et s’est déjà concrétisée sur le terrain par des actions 
de neutralisation qui se sont révélées efficaces : cette signature n’était donc que 
l’officialisation de la continuité d’un travail déjà engagé de longue date. Suite à 
ce travail de la LPO Auvergne, les lignes implantées dans le Haut-Allier ont été 
classées suivant leur niveau de dangerosité pour les oiseaux, et EDF continue 
d’intervenir chaque année sur les  priorités.  

Cette nouvelle convention concerne la 
période 2009 à 2012 mais des travaux 
seront bien évidemment réalisés en 2008 ! 
C’est d’ailleurs sur la neutralisation d’une 
ligne près de BORNE (ligne dangereuse 
puisqu’un hibou grand-duc a été retrouvé 
électrocuté il y a quelques mois !) que les 
responsables EDF  nous ont  présenté les 
techniques utilisées par les équipes qui 
travaillaient ce jour là sur le secteur. 

Un grand merci donc aux services de l’ERDF pour leur compréhension et colla-
boration sur un dossier aussi important pour nous et surtout … pour nos amis 
rapaces ou autres grands échassiers ! 

Bernard RAYNAUD 

�

Teknival et rave party 
 

Avec les beaux jours, le printemps 
voit revenir les « raves » dans les espaces 
naturels, les plus importantes de ces mani-
festations (teknival) regroupant plusieurs 
centaines de « teufeurs ». Suivant le lieu 
d’implantation, les agriculteurs déplorent 
les dégradations sur les espaces cultivés, 
les élus craignent débordements et 
consommation de drogues, les naturalistes 
l’impact sur la faune et la flore, les rive-
rains le bruit et le dérangement auquel 
s’ajoute un sentiment d’inquiétude. Il est 
vrai que de mauvais souvenirs restent dans 
les esprits. Après une fête tekno sur le 
Causse Méjean, l’éleveur utilisateur du 
site ne pouvait plus faire paître ses bêtes à 
cause des tessons de bouteilles. Au col de 
Larche, à la frontière franco-italienne, les 
15 à 20 000 raveurs étaient accompagnés 
de 7 000 chiens qui se sont promenés li-
brement sur des alpages où l’on demande 
normalement aux promeneurs de ne pas 
être accompagnés de leur animal de com-
pagnie pour éviter les dégâts sur les trou-
peaux et la faune sauvage. De même, alors 
que les organisateurs avaient été montrés 
nettoyant le site après la fête, l’élimination 
finale des déchets aurait coûté à la com-
mune italienne l’équivalent de son budget 
annuel de ramassage des ordures ménagè-
res. Sans compter que les teufeurs circu-
lent généralement avec des véhicules à 
moteurs sur des espaces naturels où c’est 
normalement interdit. Alors ? Vive la ré-
pression ? Attention. La musique tekno 
dans une forêt n’est pas plus agressive que 
la musique classique en plein air pourtant 
autorisée chaque année lors de concerts 
dans le cirque de Gavarnie, en limite du 
parc national des Pyrénées. Un site de rave 
party n’est pas nécessairement plus sale 
que les abords d’un col alpin après le pas-
sage du tour de France. Dans le midi de la 
France, des communes ont interdit le pas-
sage de rallyes automobiles sur leur terri-
toire après que des spectateurs aient dé-
monté des portes de granges pour se faire 
du feu lors de nuits un peu trop froides. 
Verbalise-t-on dans le parc des volcans les 
chasseurs qui se déplacent en véhicule à 
moteurs en dehors des voies ouvertes à la 
circulation ou sur des pistes explicitement 
réservées aux exploitants et riverains ? Ce 
qui est choquant, c’est la revendication par 
certains raveurs de la liberté de faire la 
fête où ils veulent, et quand ils veulent, 
sans se soucier des autres. Oubliant qu’en-
tre le fort le faible, c’est la liberté qui op-
prime et c’est la loi qui affranchit. Un 
équilibre doit être trouvé, mais la loi doit 
s’appliquer à tous, et strictement de la 
même façon. 

Alex Clamens 

La LPO Auvergne et l’ONF  
protègent les oiseaux forestiers  

 
Le 6 juin 2008 , l’Office National des Forêts de l’Allier, et la LPO Auvergne, 
en présence de représentants nationaux des deux structures, ont signé un proto-
cole assez novateur pour améliorer la protection des oiseaux forestiers en bour-
bonnais : en particulier les rapaces (aigle botté, bondrée, Autour..), mais aussi 
la Cigogne noire. Depuis près de trente ans, un petit groupe d’ornithologues de 
la LPO étudie et protège avec ténacité les rapaces nicheurs des forêts domania-
les de chênes du Bourbonnais (Tronçais, Bagnolet, Dreuille , etc. ..). Ce groupe 
a souhaité, en 2007, associer plus étroitement l’ONF et ses techniciens de ter-
rain. 
La convention signée le 6 juin prévoit 
 

- un volet CONNAISSANCES : la LPO et l’ONF mettent en commun leurs 
observations de sites de reproduction de rapaces. Une grande nouveauté : les 
techniciens ONF prendront en charge progressivement la recherche de ces 
sites, notamment pendant les opérations de repérage des arbres (martelage). 
La LPO participera à la formation de ces personnels. 
- Un volet GESTION ECOLOGIQUE, avec notamment un engagement de 
l’ONF à éviter les travaux et les dérangements des oiseaux pendant la pé-
riode de reproduction (printemps, été), dans les secteurs concernés. 

 
Une belle avancée pour la protection des oiseaux, grâce au travail de terrain de 
nos amis ornithologues de la région de Tronçais ! Qu’ils en soient félicités, en 
particulier Jean Fombonnat, dont la motivation a permis la mise en place de 
cette convention ! 
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VOTRE BLOC-ADRESSES LPO …  
 

www.lpo-auvergne.org 
 

LPO Auvergne (Siège social)  
2 bis rue du Clos-Perret, 63100 Clermont-Fd 04  73  36  39  79 
lpo-auvergne@wanadoo.fr. ou auvergne@lpo.fr 
 
Centre de Soins pour les oiseaux blessés  
2 rue de la Gantière, 63000 Clermont-Fd  04  73  27  06  09  
cds.auvergne@lpo.fr 
 
Réserve Naturelle du Val d'Allier (LPO)  
8 Boulevard de NOMAZY, 03000 Moulins  04  70  44  40  66 
LPO Auvergne (Espace Nature du Val d’Allier)  
8 Boulevard de NOMAZY, 03000 Moulins  04  70  44  46  29  
lpo-auvergne.03@wanadoo.fr 
 
LPO Auvergne (Maison des Oiseaux du Haut Allier)  
Le Prieuré, 43380 Lavoûte-Chilhac   04  71  77  43  52  
lpo-auvergne.43@wanadoo.fr 
 
LES  GROUPES  LOCAUX  de la LPO  
 

LPO - MONTLUCON (03)     
Annette Faurie 04 70 28 21 83 et Patricia Godé 06 88 27 56 56 
LPO - MOULINS (03)  
Marie-Agnès LARBOT : 04  70  20  02  52   
LPO - VICHY (03)  
Robert ANDRIEU : 04  70  31  40  15   
 

LPO - CANTAL (15)  
Bernadette WENISCH : 04 71 48 56 19 

 

LPO - HAUTE-LOIRE (43)  
Maison des Oiseaux du Haut Allier 04  71  77  43  52  
 

LPO - COURNON (63)  
Jean MAZADE : 04  73  84  70  05 
LPO - ISSOIRE (63)  
Annie PELISSIER : 04 73 89 58 45  
LPO - RIOM (63)  
Christian FARGEIX : 06 09 52 10 99 
LPO - THIERS (63)  
Annie DENEFLE : 04 73 94 83 02 
LPO - Chaîne des Puys (63) 
Bruno GILBERT : 04 73 78 37 36 
LPO - AMBERT  (63) 
Graham THOMPSON : 04 73 72 59 36 
 
LES RESPONSABLES DES REFUGES EN AUVERGNE  
ALLIER : Bruno CARRERE  
25 rue St Charles 03170 BEZENET  
CANTAL : Jean-Pierre et Evelyne REGNIES  
le bourg 15 290 CAYROLS tel : 04 71 46 13 90 
HAUTE-LOIRE : Laurence HALLU  
La Gazelle 43130 St André de Chaleçon. Tel : 04 71 58 44 40 
PUY-DE-DOME : renseignements au local LPO : 04 73 36 39 79 
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 Bloc notes de la Réserve Naturelle  
Nationale du Val d’Allier 

 
 En ce début juin, les sternes vont et viennent attendant 
que les hautes eaux se retirent libérant îles et îlots. Les 
choses avaient bien commencé ; les pontes étaient dépo-
sées ; une fin de mai pluvieuse a tout balayé. Les oi-
seaux auront-ils la patience d’attendre un retour à des 
débits normaux ? Trouveront-ils l’énergie nécessaire 
pour une ponte de renouvellement et l’élevage des jeu-
nes ? L’année 2007 n’avait pas été brillante, espérons un 
ciel vite plus clément. 
 
 Un couple de grèbe huppé, après avoir construit lon-
guement son nid, a couvé une dizaine de jours (Saint-
Loup). La montée des eaux a réduit à néant ses efforts. 
A plus tard donc pour ajouter cette espèce à la liste des 
nicheurs dans la Réserve. Un pic cendré s’est installé à 
« La Jolivette », « chantant » et tambourinant de temps 
en temps depuis mi-mars. Y niche-t-il ? Ou imite-t-il le 
pic noir, fréquent depuis une dizaine d’années, sans 
toutefois se reproduire dans la Réserve. 
 
 Voilà une douzaine d’années que le muscardin n’avait 
plus été observé dans la Réserve. Ses mœurs (il se retire 
pendant tout l’hiver dans un « nid » au sol, sous la li-
tière de feuilles ou dans une cavité peu profonde) le 
rendent vulnérable aux crues. Début mai, un individu est 
entre-aperçu à Monétay. Encore au rayon des mammifè-
res, signalons l’observation régulière du chat forestier et 
l’implantation du castor dans tous les milieux favora-
bles. 
 
 Dans le cadre d’un programme européen intitulé 
« Eaux & Territoires, enjeux liés à la restitution de la 
dynamique fluviale et des services naturels rendus à la 
société », Johannes Steiger et son équipe ont retenu 
deux sites d’étude, dont la Réserve. L’équipe associe 
historiens, géographes, archéologues, hydrologues et 
écologues. Parmi les objectifs pratiques : adapter les 
moyens et les échelles d’interventions en fonction des 
capacités d’auto ajustements des cours d’eau. 
 
 Le Comité annuel de pilotage LPO/ONF (au niveau 
national) s’est réuni dans l’Allier, début juin. Occasion 
évidente de visiter la Réserve et d’expliquer le partena-
riat local de cogestion du site. Au Comité Consultatif de 
la Réserve de mi-juin est remis le manuscrit du 2e plan 
de gestion, pour corrections et ajouts. 
 

 Pierre-André Dejaifve 


